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DE SAN LOIS PO'l'OSI A 'rAMPICO. 

P.~H ~1. EMILE Biis1-:. 

Le train trayerse, d'ahor1l, la large plaine ile Rau Luis 

Potosi, ponr pént>trer pr(•s d1• Silos dans la Sierra 3Ia­
dre Oriental (km. :!92, compté ù partir d'Agnasca­

lientes). N ons passm1s quelqlws altteurp1111•1its de Rh~-o­

lites, et entronR, ensuite 1lans lPs ealcaires ù Rudis~s 1lu 
Crétacé moyen. Ces ealcaireR sont assez plissés; et nous 

remarquons plusieurs plissements, - not<1mmPnt entre 

Joya (km. 310) et Montana (km. 316). Près ile Cerri­

tos (km. 328) le chemin de fer sort de la Sinra pm1r 

entrer <lans la plaine fertile qni . ..;'étend lwesque jusqu'i't 
Cardenas. Jusqu'à las Tablas (km. 376) il n'y a pas d'af­

fleurement; mais, ici, com11H'lle<.'nt ù s'élPYPr, ù droit!>, 
des calcaires crétacés, et, <lu mf>me ("ÔÜ\ ou aperçoit, au 

loin, les marnes et les calcaires, plissé!<, du Crétacé su­
périeur. Entre les kms. 3ï!"ll/::! et 3801/:2, on obserre, dans 

le fond de la Yallée, une Yaste nappe de lan•s baf<altiques, 
et, à droite, encore, s'élèw'nt des hauteurs eomposéPs de 

marnes et de grès du Crétacé supérieur. Près 1lu km. 399, 

recommence le calcaire, 11ui apartient <léjà au Sénonien 
et qui renferme des coupes de :Nérinées et de Rrnliste;:. 

Nous traversons cette bande, près du km. 410, et péné-
ue S. Luis â Tamp.-1 
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trons <lmis la n1llée de C{1rc1Pnas, CJni est formée par des 

r·ondws <ln Rénoni<'n infériPnr. ,\ Cftr<l<>nas (km. 414) 

nous <lc>srernlons <ln train Pt sniYons li pi<>d la lignc> du 

chemin de fer. Lc>s 11iar11c>s d Jp" s<"histes, près de Oarde­

nas, 1w sont pas hic>n ù dé<·onY<>rt, Je long <l<' la voiP; ce-

1wndaut, on y r<·ncmitre nnssi, <l<' t<>11q1s ù antre, quel­
qn<'s fossilPs. Entre l<'s lous. -llJ d -115, 1wns passon . .;: 

pm· nn<' tranché<' <ln f"lwmin <l<' f<'r qni a ouyert des mar­

nes, des schish•s PS "<l<>s grès et nous y rencontrons un 

barn· <·ai·acté1·isé par nnf' Ostrea, <l<' très grandes dimen­

sions, et par <pwlqnes gastéropodes disséminés. Aprés 

aYoir traYersé la petite valll>P <l'nn ruisseau qui descend 

vers Cùrclenas, nous trouvons la pr<:>mière localité fos­

silifère. A sa par1 i<> snpérienr<>, près de la station de$ 

pompes s'étr111l nu hanc ù Ül'trPa; an <lt>ssus nu antre à 

Exogyra costata, ~ay; plus hal' <lc>s marnes caractérisées 

par des: Corallioc·hama G. BoPl1111i, Bose, Biradiolites 
Car<lenasensis, Biise et Hadiolites AustinPnsis, Roem.; un 

p<•u pins bas <'ncorP, une couclw minee, presqu'exclusi­
n'llH'nt (·cmposéP de nombn•nsPs espè<"es d'Aetaeonellu 

de Cerithin111, Pt <le 'l'urritella. 
Les eHpèees qu'on en a 1·etiré<'s jusqn'ù présent, sont 

l<'s ~mivantes: 

Turritella Cardenasensis, Bosr. 

Ceri th i 11 rn su bcarnaticu m, Bose. 

polosianurn, Biise. 

Aguilerae, Biise. 

Cuauhtemoci, Bose. 
Aclaeonella (Trochactaeon) acutissima, Bose. 

occidenlalis, füise. 

inconstans, Biise. 
coniformis, Biise. 

irregularis, Bi:ise. 

variabilis, Bose. 
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Actaeonella (Trochaclaeon) potosiana, Bose. 
piani lateris, Bose. 
brevis, Bose. 
afT. Grossouvrei, Cos~rn. 

3 

Au Ù('Ssus de ces bancs, Yieunent des marnes calcaires, 
fIUi eontienm•11t des hirnh'es t•t notarnl'11t de Lima azteca, 
Büse, d sous ces marnes, une série calenire, dans laquelle 
on rencontre des: 

Cora11x. 
Coralliochau1a G. Boehrni, Büse. 
Biradiol iles Cardenasensis, Biise. 

Agui lerae, Biise. 
Radioliles A11sti11ensis, Ro,·m. 
Lima azleca, Biise. 
Anomia arge11laria, Mort. 
Oslrea glabrn, Meek a11d Hayden. 
Natica allilirala, Biise. 
Turritella Waitzi, Büs1'. 
Cerilhium ::ifT. Sirno11yi. z .. k. 
Act>1eonella aculissima, Büse. 
Actaeo11elia afT. giganlea, Sow. 

Entre ce point. et le km. 421, les couches sont forte-
11wnt pli:-:st>es: on ne p<>nt pas sP rernlI·e un compte bien 
exaet d<' la nature de ces plissenH"nts, parceque les af­
fleur<'ments sont HSH('Z réduits; mais le coupe ci-jointe 
dmrnna une idée clps résultats auxquels m'ont conduit 
mer-: étrn1es. 

X on,.; rf•tonrnons <1f' notre loealité fossilifère au che­
rni 11 de ft>r, on nous rl'utc.ntron:-: une grande quantité de 
coraux, et, peut-Nre, <1uelquŒ éehantillons d'Ostrea aff. 
Xieaisei. En suivant la voie nous traYersons le pont, et 
arrivons, près du km. 41G, ù un petit affleurement, où se 
tronn~ Cerithium snbca1·nc.lticnm, Büse. Entre les krns. 
416 et 417_, nous passons par nue antre tranchée, dans la-
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f!Uellt> s'étemlent: en haut, un banc à gastéropo(les (Ac­
taeonella, CPrithinm, ete.), et un peu plus en :want, un 
barn· marneux puisi;;ant, qui renferme, en grand nom­
bre, des: 

Calcaires à R"distPo 

Grès à Orhltoides 

Couches a Corall1ochama C 13oehm1 

j{/(!:J fll!uv1or;s, 

Fig. 1.-Coupe de !'Arroyo de Cardenas au Km. 420. 
1: 50.000. 

Coralliochama G. Boehmi, Biise. 
Biradiolites Cardenasensis, Biisr. 
Radioliles Austinensis, Roern. 
Ostrea semiarrnala, Bose. 

Plus bas, se découvrent des bancs à: 

Turrilella polosiana, Büse. 
Anomia grypborhynchus, Meek. 
Ostrea incurva, Nilss. 

Entre cette tranchée et le km. 418, on observe un large 
synclinal dans le nucléus duquel les couches fossilifères 
sont recouvertes par des grès rouges, jaunes et blan­
châtres, ~wec des intercalations de marnes sans fossiles. 
Dans le flanc oriental du synclinal, entre les kms. 418 
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et 41!), rfapparaissent les coud1es fossilifères marneu­

ses.et lù dans un lwtit afflenreuwnt f'e ti-onvent des: 

Coraux. 
Nerinea (Plesioptygrnatis) Burckhardli, Büse. 
Actaeonella acutissirna, Biise. 
Lima azteca, Biise. 

Arnnt tl'arriver an km. 419,- cl<•s conglomérats cal­

caires mrnl<>riws recouvrent Jps c·ouc-hes <ln Crétacé. En­

tre lei': kms. 4 lfl, et 420, nons rc>tronvons ces dernières, 
qui se c·0111posent, ici, <1P 1schistps et de grès jaunes. On y 

rencontre des: 

Orbiloides sp. 
Coraux. 
Tu rri tell a sp. 
Inocerarnus cfr. Cripsii, Mant. 
Vola sp. 
Ostrea cfr. Goldfussi, Holzaprel. 

et qnelq1ws hh-alves inrlHPrminahlrf'. ,\. Fexception des 

coraux t•t des Orbitoides, c<'s fossiles sont Pn mauvais 

état tlc <"onsenation.Yient, rnsuitc, une maRl"e peu epaiR­
se, composée de schistes jaunes, saris fossiles, et reposant 

sur t!f's calcaires en gTos bancs. En c-e point, km. 420, 
lHfüs p1·rrnlrons ·<le nouYeau lt> train qui en suivant une 

vaste conrhe nous amènera dans les ("alcaires, qu'il sui­
vra jusque dans le vallon de Las Canoas. ~Jais, aupara­
nrnt, près <lu km. 419, nous avons pénétré dans la vallée 

<le La Lahor; cette vallée représeute un large syncli­
nal llont les côtés se composent de calcaire (:X. 30°vV.). 

et llont lt' foud renferme lPs totH:hes <fne nous avons re­
connues entre Càrdenas et le km. 420. Ce synclinal, est, 
lui-mt>me, ln continuation de celui que nous avons re­
marq né (•Jltre les krns. 417 et 420. 
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Le chemin de fer continue sa ronte, plus ou moins pa· 

rallement à la direction des calcaires et laisse à droite 

la ligne de séparation entre <·enx-<·i et 1<'8 couC'he.' supé­
rieures. La station de La Labot(krn. 428)est très-rappro­

chée de C'ett<• lig-ne. A partir ffiti, la Yoie se dirige n"'l'S 

l'Est, coupant presrpw perpernliculairemeut les cakairel" 
et laissant, aussi, Yoir la suit!' de notre ('()Up<'. Ll"'S cal-

~ 
E-~Couches a Cora/licchama G 13oeJ, . ...,,. 

Fig. 2.-Coupe au travers de la vallée de La Labor. 
1: 50.000. 

caires qui pr<>sc>nteut près de La Lahor nnP 1lireetion 

N. 30°W'. et un plong-enwnt 11<• 60°R"-· dcYiennt>nt 

moins inclinés Yf'rs !'Elst. Les deux cou1ws RninrnteR 

montrent lf's conditions,;\ gauclw (voir fig-. 3) Pt ù droit<• 
(fig. 4) du elwmin de fer. X ons yoyons <l'a bor<l nn a nti­

clina l, formé par des calcaires; puis près <lu Llano Xa­
ranjos, nous ohseryons co111111Pnt, sm1s <·es rod1Ps, ap­

paraisR<>nt, dans la C'rf>te <le Fm1ti<-li11al, <les l"thist1·:-: qm• 
nous allons l'{'trom·er de suite, ù Las Cauoas. 

Pres du km. 431, nous remarquons un synclinal peu 
profond, dans l'axe dn<1uel afftPure, à la .;.;11rface, une pe­
tite nappe de basalte (à droite du chemin de fer); près 
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ile la n>ie (Inn. 431) le hasalt1· forme <l<'s c-olonnes. Puis, 
la m(•Jll(' roche continue it fm·11H·1· IP fond clu Yallon, tan­
disl1m•, (](•s deux c·Més, s'Me111h•1it h•s cakaireR, légère­

ment inclinés YPrs le R. "'· Pr(•s dn km. 43:!, le calcaire 
s'iudinP, lle nouYPan, YC>rs le X.E. et non.;.; arrivons à 

l'c•nti•ép d<' la Yalléc de Las Canoas, où la nappe <le ba­
salte s'ét(•rnl ÙPanconp sm· lP~ dl·nx c-ôtés. Le d1emin de 
frr clescenrl, par cles c-onrlws ù faihle rayon, au fond de la 
Ya llée. fri, nous laissons, q nPlques instants, le train, 
pour 1·eeon11aîh-c la der11i(·1·c· pal"ii<> de notre coupe (figu­
re 4). Enfr<' les k111s. 434 d -!33, nons entrons dans des 

cakai1·<•s marneux, qui contiP1111e1it: 

Gryphaea vesicularis, Lam. 
Exogyra costata, Say. 

AclaeonPlla acutissima, Bose. 

brevis, Biise, 

et des cora11x indéterminables. 

Ces calc·aires ont un plong-<'llll'JÜ Yer8 le N.E. En re­
montant un rui8seau, non;.; yoyons sous elles des argiles 
1rn1rneuses, renfermant cl es: 

Exogyra costata, Say. 

Ostrea Aguilerae, Biise. 
Oslrea sp. 

Plus haut encore, sur ('e mfa11e ruisseau se présentent 
dans les marnes, des interealatiom: de grès calcaires et 
de cakaires, dans lesquels ahornle l'Excog;vra costata, 
Say. 

En montant à droite, noui;; yoyons que les marnes et 
schistes sont recouYertes par les calcaires que nous avons 
trm·ersés ;nec le Chemin <le fer, entre La Labor et Las 
Canoas. 

Au retour de cette pctitP Pxcm·sion, et un peu avant 
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cl'arriYer ù la Rtation de CanonR (km. -1:17) nons ren­

controns nn petit affleurement, qui rf'HfrrnH' <1:111!' iles 
hanc·f.: clnrs, rles rrstes cl'OstrPa, f'tc., et :111 1lesson:-:, des ar. 

g·ilPI' marHPuses, paRsant (ln jaune an gri . ..;, 1lans les­

qm•ll('s on oh:-;erYe cles: 

lnoceramus cfr. Simpsoni, Meek. 

Exogyra coslata, Say. 

I'r(:>s clP Cannas, on rn· p<'llt pa;; yoir la C'OHm•xion en­

tr(' IP:-: r·c.nd1<•s (l'Exogy1·a 1•0:-:tata et l<'s ealcairl's, qui 

suiYl'llt n•1·:-: l'Est; niais 1•11 allant nn peu pins Yer:o; lP 

Nr)]'(l, nous ti·onYOJli" la eonpe rPIJrései1t<:>e par la fig. 3. 

Kons ne ponnms F(•xami1wr, dan,;; nolTI:' exeursiou, Yn 

sa distan(·e; mais je tiens ù la me11tio1111er, i<-i, c·omme 

preuve que, plus bas, YiPnt, PH 1·oncc·rdance, mw masse 

de calcair(•8 fortement plissés. narn; c·es ci:tleairPS le Rio 
Tarnazopo a coupé une gorge profonde, (lans laquelle se 

déconn·e leur teetonique. :Xous noterons que cette gorge 

est plus moderne que l'éruption rlu basalte de Canon:-;, 
pnb;qne ce flernier n'a pénl>tré qne clans la partie supé­

rien1·e dn "caî1{m." 

Dans h· "Boletin 1lel Institnto Geologico <le J[éxico, 
:X. 0 2-1,'' j'ai démontré que touteR ll's couches puissantes 

entre• Cannas et Cùrdenas, appartiPn11ent au Sénonien 
inféri(•ur, l'°<'st ù dire qn'<'lles r<'1n·ése11tent, très prol1a­

blement, la zone ù Aeti11oea111ax fJUadratus 1l'Eurr..pe. 
Il est faf"lwnx (}lle leR eakain•s de la gorge de 'l'nmazopo 
ne eonti<,mH·nt pa8 <le fos . ..;ilP:o; 1lét1·r111inahles, parceque 

notre Rérie fle 1·onehes se trouye ainsi interrompue. }[ais, 

eo1111111-, d 'u11e part, ces ca ka ires l'e rencontrent, de nou­
Yea u, plu8 bas, et renferment, alors, des Caprinula, qui 

leR rattaclwnt, prohahl«m~·nt, ù. l'horizon cle la Encanta­

da l Placer de Guadalupe, Chih.), et, d'autre part, celui-
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ci r<'présent<' rléjù la Vraconnic>n, nons rlPYOns suppo!ller 

qne les rnlrnires de la µ:org·p (1<' 'l'amaznopo rc>1wésentent 

tont l<> 'l'nrouiPn et le f'éno111<111ic>u, l't, p<'nt 1~trc>. aussi, 

l'Enu·wl11•ri<'11. Xons ne vonyons, pourtant, pas Pn 1lon­

ner mw lll'<'lffc> positin•, <'t il fondra tlPs Ptrnl1•;,; posté­

rit>m'es ponr élrn·icl1•r la q1wstion. 

Co.mm<' rnrn:-< l'ayons 1léjù dit, IPs 1·akair<>s rlP la µ:orge 

de 'l'a mnzopo sont fortement p I i ssés. La 1·0111w Ile la fiµ;u-

1'<' 3 nons Pn irnliq1u• ks eornlitions tPctoniq1ws: nous 

Yoyous ù l'Pntrée un <111tif"linal an•1· dPs replis SP1·011-

11air<'s, qni occnpP tontP la montnµ:ne jusqu'ù la 1n·1·mi(•rp 

ùarn1nco qui YÏ<•nt du Xor11. Cl'tt<> lJ111T1111c11 S<' trouYP 

daus un synclinal (km. 440) C(UP ,._nit 1111 antidinal nor­

mal, rmis un synl'linal 1111 lll'll ('Olll'hé. I'rf>;; de la station 

d'J<jspiunzo, nons voyous nu antidinal ohliq1w, bien Yi­

sible ile l'antre 1·(1té 11<· la g«wgP-. l..ies ro<"hl'rs, ù formPs 

fantastiq1ws, q1w l'on ;qwn;oit, <laus la µ:orge 111(•111e, ap­

partiemwnt an ffanc oiwst ile 1·Pt antfrlinal. Yi1>nt, en­

suite, un ;;ynl'liual normal, puis un antitlinal, 1lont ll' 

Yersaut ocl'i1lental a nn plongenwnt de li0°"·· t:>t dont 

le Yersant oriPntalP est IJl'l')ll'llllÏ<'nlair<', on légt•rr111P11t 

indiné Y<>rs l'Onpst. ('p 1lP1·1üpr fon11e 1111<' pnroi V<'rti­

cale, qni, traYPl's<' la p;org"<', Pt qni Pst sm·mo11té1·. tle notrr> 

eMé d'nrw er(>tp 1lentPlé<', qni dans le pays, a r·<>~n. le 

nom <l'El"pinazo del I>iablo (:Ephw dorsale 1111 Diable). 

La fa1·e yp1·ti1·ale 1lP l'antidinal sert (lP ffane oriental 

ù llll sy11f'linal, dont rant1·1• fü1n1· a nn ]1long1•111p11t t]p 

20°\,'., mais u, plns loi11, nne position pln:-< i11l'linél', 

( 43°\Y.). Prf>s 1h• YPr{1stl'g11i, la YoÏ<' sort ile la µ:orge, Pt 

la n1e s'étl•fü], µ;rarnliosP, snr la n1llée ile 'J'amazopo et les 

ehaîn{'s tll' moutaµ;m•i-;, qui s'élf>Y<'llt ù l'Est. E:11tr1, Y1•­

r{1str>gni (klll. 448) et Tarnazopo (km. 463), la diffé­

rence de hantPlll' <•st de plus 111• 400 m.; 11ons vo~·o11s 1·PttP 
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d<:"rni(•re localité prPsquc :'t nos pie<lR, et le rlwmin de frr 
réunit ces deux niveaux par denx courbes immenses. 
Jm;qu'ù préRent nou:-; n'avons vn que lcR pay:-;ages carac­

téri:-;tiqnes des "terres froifl<•s," avec leur maigre végé­
tation; mais près de VC"r«l.stegui commence la vigoureuse 

et rl<•rn.:e Yégétation subtropi!·ale. ~ous cotoyons le flanc 
de la montagne, composé~ 1lP ('a]1·airP:-: ù HIHlistes, f't, 

dans le fond de la vall(>e rlP Tarnazopo, fWnlemf•nt, 1la11s 

lPs PnYirons de la station d'EI ('afetal (km. 458) non:-: 
noton:o; !les lan,s ùa:o;altiq1ws .• \ Tamazopo non:-: Pnti•onR 

dan:-: la valll>e 1lu Hio 'l'amazopo. Xons la longPons, 1w11-

dant quelque temps, an milit>n dei-: calcaires ù Hrnli:o;tPR, 
mal découverts, jusqu'i't Has('{m (km. 480). Près de San 

Diegnito (km. 48ï) le chemin de fer se dirige veri-; le 

Xor1l, pons éviter la haute Hi<•rra 111'1 .-\hra ile los Calm­

llerc.s; Pt <:"lle suit, presque exademcnt, une fradure qui 
sépare k•R calcaires de 'l'amazopo deR sdlistPs du Créta­
cé supérieur, qne l'on ohsern• entre Han Diegnito et .i\Ii­
coR. Hon;,;; cei-; schistes, 011 Ü'onn•, dans la HiP1Ta <lcl .Abra 

de los Caballeros des caleairP:-: ù H111list<·s, <lont Boehm 1 

a décrit Sphaen1caprina occidPntalis, Conr. et Sanvage­

sia sp., 1l'où l'on peut 1.:ondurP qtw <·es roth<'S représen­

tent la 1liYision de Fre<lerkkslnn·g, <lu Texa8. Aprè>s 

anJir passé Urucitas (km. -±n3) la nJie se dirigl", de nou­

veau, vers l'Est, pour pt>nétrer p1·èi-; de )licos (km. 5051 

dans les calcaires mentionnés d-dessus. Dans le Ua1î<)11 

de l\Iicos, ces roehes contiennent de nombreuses coupes de 
Hudistes et d'une Gryphèa, qni pi.;t, probablement, la 

Gryphaea Pitcheri, ou une de s<'s Yariétéi-;. L·e petit, mais 
pittoresque Ua iïôn de )! frm,:, daus le fond duquel court 

1 ( l. Boel un, Beitr. z. Ken n tn. rnexiea nischer 1 ·apri n idenkalke [ ~,elix n. 1 ienk 
Beür. z. l:•eol. u P<tl. tl. ltep. \le '<i l<o i.11, pl'ig. l~->;.: 1-lfi. 
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le Hio 'l'ampaon, mPt à nu une autre coupe, peu consi­
dérable, mais qui (lémontr<' q11<', ici non plus, la tecto­
nique n'<'st nnllern<'nt simplP. La conpP (le la fig. G nous 
donne une idée de ses conditions: Le caii6n va, d'abord, 
presque parallèlement à la direction des corn.:he.-; ( X30° 
,V.), pour le:-; couper, en:-;uitt·, rlan:-;; ](• restr> de sou eours. 
,Just<· an dessus Lll' )lico:-;; s"élève llll anticlinal, (]ont le 
flanc ori('utal forme la plus grande partie du cŒii6n: et, 
près de la sortie de celui-ci, se dresl"L~nt, snhitement, IPs 

Fig. 6.-Coupe suivant le Caiion de Micos. 
1: 50,000. 

bancs de calcaires, dont le plongement atteint 80" "-­
Sur (·es <'c.1H·hes redressées, la rivil~re clescend rapide­
ment, formant une chute snperlw. Tout près de la sortie, 
se voit une fracture: sur l<•s ealcaires redressés viennent 
s'appuyer des schistes et des manws ayec des bancs dl~ 
calcaires, qui, ici, ne contie1rnent pas (le fo:-;;siles, mais qui 
appartiennent déjà, sans aucun doûte, an Crétacé supé­
rieur, tandisque les calcaires représentent le Crétacé 
moyen, du Mexique (ici, pro0bablement, le Cénomanien 
on le Vraconnien). Les schistes ont une direction toute 
différente (direct N. 25° E. plongern. 20°-25° \V.N.W.) 
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De la bouche du Ca1î<Jn (le )li<·o:-:, le chemin de fer prend 

une tlirl'l'tion 11u>ritlionale Pt I'l':-:t<· ;;ur lP YPrsant de la 

~iena del .\hra tlP los Cahalh'rns .. A tlroitP, la ligne de 

la fraetur<· continue .• \ partir dv ~. )lateo (km. ;-llil), la 

Yoie nl, tle 11ouyean, yers l'Est, pour <lestt>rnlre Y<'rs le 

lnrgP plateau cl<> Yalles. Ce plateau, conYert de collines, 

rep1·ése11te une écaille qui s'est enfoncée; elle se compose 

de st"!1ist<·s <ln ( '1·étt1eé supél'Ï<'lll', formation que nous vo­

yons, de temps ù autre, it tlé('Dlff<'I·t, h• !011g tle notre par­

rnm·s .. \n tlela (le Yalles (k111. ;):!!l l la tedonique <le­

\"i<'IÜ pin:-: sirnplP: l<•s 1·out'hes (lu ( 'l'étiu·t' rnpt'ri<'nr sont 

lég:èr<'lll!'ltt irn·linfrs Yers l'Est, d Pntre YallPs Pt la l'lta­

tion de L\hra (km. 3J:!) !<•:-: i-whi:-:tPs r<•pos<'11t, presque 

horizoutalemeut, sur <l<•s calt·ail'P:-: ù Hu<li:-:t<•s. Un pen 

a n111t 11'arriYPr ù l'A hra, non:-: p11trons 1lans Ull<' petite 

Yallt'<· d'éro.;;ion, dont nous r<•s:-:01·toILI", anrnt tl'ani\·er ù 

T1111iirnl 1 k111. 3JT) pour cotoy<:>r le YPrsant du plateau, 

qui form(\ ici, (lps parois ahrupt<'s, prt>sque YPrtkales, 

du t't.î<" <l<· la plain<• tle la <"Mt·. Ent1·p 'l'aninul et Las 

Palmai", an i·Ptom· de Tarnpi.<·o, I<' train s'anHPra, ponr 

j1('1'11wtti·p aux pp1·so1111('s qui rn·p1111ent partit l'exeursion 

d<· Ybitn la grotte (le Che"'" Eli<> n'Pst pas très grande; 

dan:-: le fond, jaillit mw s<mr('e i·elatiwrn<'nt c<msiilérahle, 

qui lui (lomw <lP;; ('harmt>s parti<-nl i1•r:-:. L<>:-: :-:talactitt>s 

<'t lt>s stalagmitPs sont peu tlén•lom>és, (•t formt>nt seu­

lement <lP légt>r:-; ri<l<•aux et de pPtit<'s colonw·s dans le 

fond. La grotte (';;;t ereus{•e dans le calraires <lu Crétacé 

)foy<>11, qni <·01JtiP1lt <les Caprinula, en abondance, de 
nn·p:-: ('hrowlrodonta aff. )fn11so11i pt q1wlqm•s antres 

fossiles. La Yoie cotoie la colline, descendant rapidement 

jui-;qu'ù Las Palmas, où <'ll<' p<'n(•trP tlaus la plaine <le la 

cùte de L\tlantiqm•. Da11s ('t'ft<' plairn• on ohs<'rn• i\ 

la surfac·e des sc·llistes argileux, yariant clu jaune au 
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g-ri~, dam< leqnl'l je n'ai ]Hl tronYer d!' fossiles; les af­

fl<'lll'<'llH?n tr-: y scm t tr(>s-1wti ts Pt lPs sdtistC's sont, géné­

ra lPnH'n t, clans nu état de déc0111position aya11cé .. Je n'ai 

pas, non pl us, im o hsPrn•r la cmm<'x i 011 e11 tri' lPs sdtistes 

arg-ilPnx et 10 ( 'rétacé. C<>s sd1istps appartiPrn1<•11t, peut­

î•tl'<', an T<>rtiaire; ils r<•ss<•111hlP1it h<•irnconp ù ceux <lu 

Plioc<'•1w cle Tnxpam <>t cl<> l'apantla; mais 011 11e peut 

t1011110r <lC' pn•nY<' tle c:Ptt<• opinion. 

Le• d1<•111in tle fer passp ,.;m• la plain<> com1H1Sé<' <1<· ces 

sdiist<•s. Pri"s cle El Eha110, s'él(>n•11t qnelqU('S «Ollines, 

qni afft't·tP11t, g-énérale11H•nt la forme <le petit<·s co11es; 

l"<'nx-c·i :-:e «ompose1it t•n parti<' cl<' la\"Ps basaltiques et en 

partie de tufs, ég-alement hasalticpws. Lù où il Pxiste clf's 

altlem•p111e11ts, an pied clP «C'S hant<·urs, nons \"oyons I0s 

l'<wlu•s érnptiws <'n contact <lY<'I" les sl"histPs arg-il0ux. 

La forme «<m iqnc• <les eoll in<'s P:-<t, pro ha hlP111<'11t, <lùe il 

l'érosion. On ne peut clir<', an~« «l'rtitn<l<', :-:i <"<':-< roches 

éruptin•s sont cles filons on <l<'R tnlw:-: cl'Pxplosi.m, parc<'­

qne leR afttenr<>mentR np SP prN<•11t pas hiPn ù l'<>x1rn1en. 

Ceux <les 11wmhres de l'Px<·nrl'ion qui Yi:-:itero11t leR gise-

11wnt,.; ù pétrc.Je <l'El Eha110 n~rro111 dPux flp C<'l' collines, 

FnnP tlanR le village même, d Fantre clans ]p CP1To de la 

Pez, ù quelqueR kilnrnetr<.•s de la premii'•re. 

Xons eontinnons notre !'onte l"llr leR sdliRt<~ argilPux; 

mais r·0nx-ri sont fréqn<>mnwnt 1·pconve1·ü: pa1· cleR al­

luvionl' et, finalPment <liRparaissPnt Plltl'<' (khoa <>t 'l'a­

mos. Xon:o; atteignons, alors, la partiP hai<S<' cl<' la cùte, 
sillonnée tlC> riYif'res et dl' hras (1<' lagmw:-:. P1·<'s <1<' 'l'a­

llto$, nouR nous rapprochonR <léjù clu Pùnn<·o, sur les 

bords <luquel est situé 'l'ampil'o. l.A.~ fü•1n-e fornH' le port, 

clans ll'l)Uel viP1me1it ancrer l<'s uaYires. La harre qui en 

fermait, anc:ienfü•m(>nt, l'c>ntrée, a été onvPrte par des 

<lragag-<·s; deR leYées ont étt> (·onstn1itt•s, ù l'emhonchnre, 
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pour empécher le sable de la boucher, de nouwau. En 
facê de 'l'ampico, le sol est déj<\ composé de sahh•, qui 
proYient ch~ clmws niYelées; les clmws artuelleR s'élèYent 
près de la plage. X ons les w1Tons ù la Rtation cle la 
Barra. 
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